
Dimanche des rameaux 

 

 Ce dimanche des Rameaux ouvre la semaine sainte où 

plusieurs actes majeurs vont se réaliser : l’institution de l’Eucharistie, la 

passion pour arriver à la résurrection.  

 Est-ce qu’il y aurait erreur à commencer en fêtant un Jésus 

triomphant avant cette passion salvatrice annoncée par les prophètes. 

Car enfin c’est bien la résurrection qui atteste de cette royauté du 

Jésus de Nazareth ?  

 Ce fils de charpentier, passé inaperçu pendant 30 ans, sort de 

son anonymat, en faisant des gestes peu ordinaires. Le Père 

Peyriguère, qui vécu au Maroc l’idéal du Père de Foucauld, disait que 

les juifs ce jour là voyaient en Jésus non plus le fils du Charpentier, 

mais celui qui guérissait les aveugles, les paralytiques, les lépreux, il 

est celui qui redonnait vie; cela nous montre combien nous avons 

tendance à juger, à classifier les gens en rapport à des actes 

extérieurs. Les juifs ce jour de l’entrée de Jésus à Jérusalem  voyaient 

en lui non plus le fils du Charpentier, mais celui qui fait et dit des 

choses audacieuses, à ce titre on peut donc lui dire « Hosanna ».  

 Alors que les autorités religieuses se demandaient comment 

l’éliminer, cette foule voyait-elle vraiment en Jésus le messie ? Voyait-

elle celui qui est le fils de Dieu, qu’il faut l’écouter comme cela a pu être 

exprimé lors du baptême donné par Jean le baptiste, Car enfin ce sera 

cette même foule,  qui criera à Ponce Pilate 3 jours plus tard « à mort, 

crucifie le », « relâche nous Barabbas ».  

    

 Ce dimanche des Rameaux, c’est aussi la journée mondiale de 

la jeunesse à qui le pape François donne comme idéal de vie cette 

année : «  jeune homme, je te le dis lève toi Luc 7,14. », que de fois Jésus 

n’a-t-il pas dit cette injonction !. 

 

 Lève - toi ! C’est-à-dire ne reste pas là où tu en es.  

 Quel lien avec les Rameaux où un Jésus entre triomphalement 

à Jérusalem ? 

 Il nous faut voir que le règne de dieu se réalise partout où 

l’homme est engagé dans sa véritable vocation : créer des 

communautés où l’on apprend à s’aimer les uns les autres, donnant de 

vivre les Béatitudes : Bienheureux ceux qui font justice, ceux qui font la 

paix, bienheureux ceux qui pleurent   etc… 

 

 La jeunesse répond à cet appel du pape, elle se lève pour le 

climat, pour la justice, pour la paix : autant de geste d’amour, qui sont 

autant de manteaux posés sur le parcours du Christ. Prions pour cette 

jeunesse, prions pour nous,  pour nous donner les moyens de faire ce 

que nous n’avons pas pu ou pas su faire. Le pape François invite les 

jeunes, mais pas qu’eux, à se laisser émouvoir par celles  et ceux qui 



dans le monde pleurent, meurent sous des bombes, ou de  faim, ou ne 

peuvent faire face au dérèglement climatique, ou à l’injustice…  

 Prions et travaillons pour y remédier… 

 Chrétiens, montrons que ce temps qui nous amène à Pâques 

est celui de la réussite de Dieu dans l’amour qu’Il nous porte, en 

partageant par son incarnation notre vie et donnant à  tout homme sa 

grandeur christique sa dynamique christique, par cette parenté 

charnelle avec le Christ. …admirons ces jeunes qui dans l’ACE, les 

Scouts, les MEJ, les aumôneries …cherchent à faire vivre le message 

de fraternité du Christ, une fraternité qu’ils vivent, autrement que nous 

sans doute, mais qui est bien réelle et vécu dans l’intelligence de leur 

expérience.  

 Chrétiens, nous sommes cette foule. Cependant, il  ne restera 

de notre témoignage que tout l’amour que chacun(e) aura mis dans les 

gestes d’accueil, de générosité, de pardon qui sont aujourd’hui, nos 

manteaux jetés à terre devant le Christ de gloire. 
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